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NOEL 1962 : L’ALGERIE C’EST 
TOUJOURS NOTRE AFFAIRE !

PR�S plus de sept ans de guerre, 
l'Alg�rie conna�t enfin la paix. Mais 
les ruines, les blessures demeurent 

immenses. La situation de la jeunesse est en 
particulier dramatique   :

— des dizaines de milliers d'enfants —
orphelins de guerre — � subsistent � tant 
bien que mal dans des centres  et des 
institutions ;

— les �tablissements scolaires primaires et 
secondaires manquent de l'indispensable : 
locaux, livres, mat�riel p�dagogique ;

— la p�nurie alimentaire est tr�s grande.

Veut-on quelques 
exemples ?

A C..., commune du Constantinois 
comptant 3.000 enfants scolaris�s, le 
mat�riel d'enseignement est tr�s in-
suffisant. Le manque de manuels 
constitue un handicap dramatique : 
environ 358 �l�ves sont class�s � indi-
gents � et ne disposent d'aucune res-
source pour s'instruire. Ils ont pourtant, 
eux aussi, droit �, l'instruction.

A N..., la situation alimentaire frise la 
catastrophe ; pour l'hiver, on stocke les 
graines, les glands, tout ce qui a une 
apparence comestible. Des dizaines 
d'enfants vont-ils mourir de faim ? Ils 
ont, eux aussi, droit � la vie.

Cette situation, h�rit�e du pass� et 
aggrav�e par la guerre, met en cause 
l'avenir de la jeunesse alg�rienne. Il est 
n�cessaire de cr�er les conditions 
mat�rielles et intellectuelles du 
d�veloppement de l'Alg�rie nouvelle.

Que pouvons-nous faire ?
D�j� un nombre important de militants 

P.S.U. — enseignants du primaire et du 
secondaire, m�decins, etc. — ont accept� 
un poste en Alg�rie. En mai dernier, 
l'appel lanc� par la Commission 
nationale de solidarit� du P.S.U. 
permettait d'envoyer � Alger neuf tonnes 
de m�dicaments, de mat�riel sanitaire, 
de plasma, contribuant efficacement � 
parer aux besoins les plus urgents. Nous 
devons aujourd'hui poursuivre cette 
action.

NO�L 1962 sera pour tous celui de la 
paix retrouv�e : pour la premi�re fois 
depuis de longues ann�es, les armes 
seront silencieuses. Notre action 
d�sormais doit tendre vers l'avenir, pour 
pr�parer les voies de l'Alg�rie de  
demain.

C’est pourquoi la Commission nationale 
de solidarit� du P.S.U. propose � tous ses 
amis, � tous les militants du Parti, � tous 
les d�mocrates fran�ais, de participer � 
une nouvelle campagne : NO�L 1962 
DOIT ETRE UN NO�L DE SOLIDARITE 
AVEC LA JEUNESSE ALGERIENNE, avec 
cette jeunesse dont l'avenir d�pend.

Comment ?
En prenant en charge un certain 

nombre d'�coles et en leur offrant le 
mat�riel scolaire qui, aujourd'hui, fait 
d�faut.

En adressant, partout o� nous le 
pourrons, les vivres (lait concentr�, 
sucre, chocolat, etc...) que nous ob-
tiendrons.

En essayant ainsi d'assurer au plus 
grand nombre de jeunes Alg�riens le 
pain et l'�ducation.

Une fois encore, nous faisons appel � 
vous. C'est sur vous tous que nous 
comptons pour r�ussir cette campagne. 
Une fois encore, il nous faut de l'argent, 
beaucoup d'argent : pour   acheter   le   
mat�riel   p�dagogique  manquant  �   
une  �cole,  il  faut un minimum de 3.000 
NF...

Nous sommes certains qu'une fois 
encore vous r�pondrez g�n�reusement � 
notre appel. Gr�ce � vous, cette 
campagne de solidarit� avec la jeunesse 
alg�rienne sera un succ�s !

LA    COMMISSION    NATIONALE DE   
SOLIDARITE   DU   P.S.U.

Adresser vos versements � Louis 
Houdeville, 47, rue Hoche, Montreuil-
sous-Bois. Compte ch�que postal Paris  
15-536-77.

N.B. — Cet appel est �dit� en tract. Le 
demander � l'adresse ci-dessus.
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LES  CAMPAGNES
DE LA COMMISSION

NATIONALE   DE   
SOLIDARITE

DU P.S.U.
DÄcembre 1961   :

NO�L   DES  EMPRISONNES
12.910 NF on ÄtÄ reÅus, ce qui avec les 

envois en nature a permis d'envoyer 1.100 
colis aux dÄtenus politiques et de remettre 
1.556 NF aux familles.

Mai 1962  :
SOLIDARITE AVEC L'ALGERIE 
NEUF TONNES de mÄdicaments reprÄsentant 
une valeur d'environ 350.000 NF ont ÄtÄ 
dirigÄs sur Alger.

Les sections P.S.U. ont organisÄ la collecte 
du sang qui a permis d'envoyer des centaines 
de flacons de plasma en AlgÄrie.

38.000 NF reÅus ont permis d'acheter du 
matÄriel chirurgical, rimifon, etc.

Tels sont les rÄsultats qui ont pu Çtre 
obtenus grÉce au dÄvouement de tous nos 
amis, aux initiatives des militants P.S.U.


